
284 ANNALES DU TRÈS SAINT ROSAIRE

et ils aimeront toujours à reconnaître le merveilleux do leur suc­
cès. En effet, la grosso caisse est loin d'avoir été battue quand il 
s’est agi de les préparer : tout au plus quelques articles de jour­
naux et voilà tout le pays sur la route du Cap. f-ans doute, et nous 
sommes heureux de le dire à la gloire du peuple canadien,—sans 
doute que la certitude de rencontrer au pèlerinage Son Excellence 
le Délégué Apostolique, tous les archevêques et le plus grand 
nombre de nos évêques canadiens a été pour beaucoup dans l’af­
fluence du 12 ; un peuple chrétien ne peut pas résister à un mou­
vement donné par l’épiscopat qui le régit : les évêques étaient au 
Cap, les diocésains devaient y être et ils y étaient au nombre do 
pas moins de 15 000.

Mais il faut le reconnaître, le succès de la tête est dû à la Ste 
Vierge. C'est bien simple, la Madone du Rosaire voulait être ho­
norée, elle voulait se faire connaître; elle voulait bénir et elle 
avait parlé aux cœurs un langage qui sait toujours se faire enten­
dre. Gloire à Mario ! Gloire à la Reine du Rosaire ! Gloire à la 
Vierge du pèlerinage!

On a déjà dit que le sanctuaire do Notre-Dame du Cap avait 
reçu, le 12 octobre, une sorte do frappe divine, l’estampille de 
Rome. En effet, que signifie la réunion des évêques du Canada 
aux pieds de la Vierge du Cap ? que signifie la présence du Délé­
gué du S. Pontife au Couronnement de la Madone du Rosaire ? 
que signifie la parole venue do Rome et autorisant Sa Grandeur 
Mgr des Trois-Rivières à couronner, ou nom du Chef de l’Eglise, 
la Statue du pèlerinage ? Qu'est-ce qu'est tout cela si ce n’est l'ap­
probation du St-Pèro et la consécration officielle par l'épiscopat 
canadien du pèlerinage national que la Reine du Rosaire s’est 
choisi sur les bords du St-Laurent, au Cap de la Madeleine ?

Elles ne sont pas passées les fêtes du couronnement : elles persis­
tent dans un regain do vie au sanctuaire du pèlerinage,et ce regain 
de viv il se manifeste par des témoignages de confiance inconnus 
j isqu’à présent. Elles abondent les lettres de prières et d’actions 
de grâces que des âmes pieuses et reconnaissantes adressent à la 
Vierge du Cap, et que l’on dépose aux pieds de la Statue vénérée. 
Elles abondent les lettres demandant aux gardiens du sanctuaire 
des images ou des médailles commémoratives du couronnement.


